
 

Plan Climat Air Energie territorial 

Matinée de lancement de la concertation 

 

L’intégralité des interventions est à retrouver EN VIDEO sur le site internet de Cauvaldor, rubrique 
Aménagement de l’Espace. 

Les mots notés d’un astérisque (*) sont définis dans le lexique en fin de document 

INTRODUCTION 

Dans le cadre du Plan Climat Air Energie 

Territorial, pour ouvrir la première phase de 

concertation, prenant place entre l’étape du 

diagnostic territorialisé des enjeux et celle 

d’élaboration d’une stratégie d’action, la 

communauté de communes Cauvaldor a 

réuni le 18 mai dernier, citoyen.ne.s et 

élu.e.s afin d’assister à une matinée de 

présentation en visioconférence. 

 

PRESENTATIONS   

Après une courte intervention de Dominique BIZAT pour rappeler rapidement le contexte de cet 

évènement marquant de la démarche, appuyant par la même sur la nécessité d’une participation 

active de tout un chacun, nous avons enchainé sur une présentation menée par Pierre TAVERNIERS, 

ingénieur météorologue à Météo France et spécialiste de l’Arctique et de la question du changement 

climatique. 

Dans le cadre de sa mission de « conservation de la mémoire du climat », Météo 

France mène des actions de soutien aux politiques publiques d'adaptation au 

changement climatique. Rappelons également que l’établissement travail en 

collaboration avec le Groupe d'experts intergouvernemental sur l'évolution du 

climat (GIEC). L’objet de cette précieuse intervention de M. TAVERNIERS était donc 

d’exposer de façon exhaustive et intelligible les impacts des changements 

climatiques à l’échelle globale, tout en abordant la question des projections, ou scenarios, réalisés par 

ces différents experts.  

Résumé des enjeux identifiés : 

 Hausse des températures ; 

 Quel que soit le scenario, jusqu’en 2050 l’atmosphère terrestre continuera à se réchauffer, 

compte tenu des gaz à effet de serre (GES) qui y sont déjà présents et de l’inertie du système 

climatique, c’est-à-dire du fort décalage temporel que l’on constate entre les causes et les 

 
 

 



conséquences du dérèglement climatique. Ce n’est donc qu’à partir de 2050 que les actions 

menées aujourd’hui ne pourront réellement être visibles ; 

 L’augmentation des températures se traduit par la dilatation thermique des océans et une 

fonte des glaces qui vont entrainer la montée de leur niveau global ; 

 Les changements climatiques s’accompagnent d’extrêmes climatiques : augmentation de la 

fréquence et de l’intensité des sécheresses et des précipitations (et donc des phénomènes 

d’inondation) ; 

 Tous ces éléments menacent des centaines de millions de personnes à travers le monde. Ceux-

ci finiront par devenir à terme les prochains réfugiés climatiques puisqu’ils devront très 

probablement fuir leurs lieux d’habitation ; 

 

Par la suite, Nicolas GAYET de l’Agence Locale de L’Energie, Quercy Energies, notre principal partenaire 

nous accompagnant dans notre démarche de PCAET, a présenté le diagnostic réalisé lors de la 

première étape. 

Son intervention avait ainsi pour but de présenter les enjeux propres au territoire pour faciliter, par 

la suite, la mise en place d’une stratégie Air Climat Energie basée sur un double objectif général 

d’atténuation des émissions de GES et de polluants atmosphériques et d’adaptation aux changements 

climatiques.  

Pour rappel, le 

territoire s’est engagé 

dans une approche de 

Territoire à Energie 

Positive (TEPOS). Dans 

cette perspective, la 

démarche de PCAET 

représente donc une 

réelle opportunité de 

se pencher sur une 

diversité de questions 

transversales. 

 

 

 

 

 

 

 

La présentation du diagnostic se découpait de la manière suivante :  

 Contexte  

 Consommation d’énergie 



 Production d’énergie 

 Vers un Territoire à Energie Positive (TEPOS) 

 Gaz à effet de serre 

 Séquestration du carbone 

 Facture d‘énergie 

 Vulnérabilité aux changements climatiques 

 

Pour comprendre l’essentiel du contenu du diagnostic réalisé, vous pouvez consulter le RESUME NON 

TECHNIQUE disponible sur le site internet rubrique Aménagement de l’Espace, onglet ressources 

documentaires. 

 

Enfin, Arnaud MAITREPIERRE du cabinet Ectare, nous a présenté l’évaluation 

environnementale stratégique (EES) du PCAET. Sa réalisation est primordiale, 

même dans le cadre d’une démarche visant à réduire nos impacts sur 

l’environnement. Au-delà des simples prescriptions réglementaires, cette 

évaluation environnementale permet de prendre en compte les préoccupations 

environnementales qui ne sont pas directement traitées par le PCAET qui reste 

un document stratégique spécifiquement orientée vers la question de la transition 

énergétique et du changement climatique. L’EES  vise alors a vérifié la marnière le PCAET va prendre 

en considération ces problématiques environnementales, pour assurer la construction d’un projet 

optimisé, renforçant la sécurité juridique et l’acceptabilité de la démarche. 

Si cette EES a vocation à être amendée tout au long de la démarche, telle quelle, elle permet 

néanmoins de faire ressortir un grand nombre d’enjeux environnementaux d’ores et déjà identifiés 

sur le territoire. Que ce soit au niveau du milieu physique en lui-même (relief et géologie, eau, climat 

et risques naturels*), de l’occupation et de l’usage des sols (territoires artificialisés, espaces agricoles, 

couvert forestier et milieux-semi-naturels), du fonctionnement écologique du territoire (zones 

naturelles, habitats écologiques et diversité biologique, réservoirs de biodiversité* et continuités 

écologiques*), des paysages et du patrimoine (unités paysagères*, patrimoine paysager 

remarquable), des nuisances, pollutions et risques technologiques (pollution lumineuse, sonore, des 

sols, installations classées et autres risques technologiques*) ou encore des services 

environnementaux* (eau potable, assainissements et déchets).  

Les 10 enjeux prioritaires identifiés sur le territoire : 

- Préserver la qualité des eaux superficiels (rivières, ruisseaux, lacs, étangs etc.) et souterraines 

(nappes d’eaux souterraines) 

- Limiter l’exposition des biens et des personnes aux risques naturels  

- Lutter contre la régression des espaces agricoles et naturels (diminution au profit des zones 

urbanisées) 

- Préserver les habitats naturels remarquables et la biodiversité ordinaire 

- Préserver les corridors écologiques* et les réservoirs de biodiversité  

- Préserver et valoriser la diversité des entités paysagères 

- Préserver les sites paysagers remarquables et les marqueurs identitaires du territoire 

- Lutter contre les nuisances et les pollutions 

- Limiter l’exposition des biens et des personnes aux risques technologiques 

- Maintenir et optimiser les services environnementaux existants 



LEXIQUE 

 

Continuité écologique = Elément du maillage des milieux nécessaires au fonctionnement 

des habitats et des espèces qu’ils contiennent (sites de reproduction, d’alimentation, d’hivernage et 

de repos, espaces de circulation…). Les continuités écologiques ont deux principales composantes : les 

réservoirs de biodiversité et les corridors écologiques. 

Corridors écologiques = Voies de déplacement empruntées par la faune et la flore, qui 

relient les réservoirs de biodiversité. Ces liaisons fonctionnelles offrent aux espèces des conditions 
favorables à leur déplacement et à l’accomplissement de leur cycle de vie. Les corridors écologiques 
peuvent prendre plusieurs formes et n’impliquent pas nécessairement une continuité physique ou des 
espaces contigus. 

Réservoirs de biodiversité = Espaces dans lesquels la biodiversité, rare ou commune, 

menacée ou non, est la plus riche ou la mieux représentée, où les espèces peuvent effectuer tout ou 
partie de leur cycle de vie (alimentation, reproduction, repos) et où les habitats naturels peuvent 
assurer leur fonctionnement, en ayant notamment une taille suffisante. Ce sont des espaces pouvant 
abriter des noyaux de populations d’espèces à partir desquels les individus se dispersent, ou 
susceptibles de permettre l’accueil de nouvelles populations. 

Source : www.nouvelle-aquitaine.developpement-durable.gouv.fr 

Risques naturels = Ensemble des menaces que certains phénomènes et aléas naturels font 

peser sur des populations, des ouvrages et des équipements (sécheresse, inondation, mouvement de 

terrain, séisme, feux de forêts etc.) 

Source : www.gouvernement.fr 

Risques technologiques = Liés à l’action humaine et plus précisément à la manipulation, 

au transport ou au stockage de substances dangereuses pour la santé et l’environnement (ex : risques 

industriel, nucléaire, biologique…). Comme les autres risques majeurs, ils peuvent avoir des 

conséquences graves sur les personnes, leurs biens et / ou l’environnement. 

Source : www.gouvernement.fr 

Unités paysagères (ou entités) = Portion d'espace constituant un ensemble 

relativement homogène sur le plan de la topographie, de l'utilisation de l'espace et de la couverture 

végétale ou de l'occupation humaine. 

Source : geoconfluences.ens-lyon.fr 

Services environnementaux = Actions qui contribuent à restaurer ou maintenir des 

écosystèmes et dont la société tire des bénéfices (ex : préservation de la qualité de l’eau, stockage de 

carbone, protection du paysage et de la biodiversité…). 

Source : www.gouvernement.fr 


